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De nouvelles recherches historiques 
 

De nouvelles recherches historiques dans les archives 

publiques sont venues compléter l’histoire du château et même si 

elles sont maintenant plus rares elles nous permettent d’approcher 

de plus près les conditions de sa construction et sa finalité. 

Souhaitons que d’autres viennent confirmer les hypothèses 

proposées ou … nous obligent à en échafauder d’autres ! 

Nous installerons au printemps des tables de lecture sur le 

site pour accueillir les visiteurs. Les textes sont issus de ces 

recherches historiques et du rapport faisant suite à l’érudite étude 

architecturale conduite sur plusieurs années par Magali 

CABARROU.  

 

Il est une autre source de manuscrits, ce sont les archives 

familiales des vieilles familles locales dans lesquelles on a retrouvé 

une lettre du curé Ricardou, celui qui s’engagera avec les 

paroissiens d’alors, à reconstruire l’église de Canac. Il rencontrait 

l’impératrice Eugénie pour rechercher des fonds pour sa chère 

église. Lui en a-t-elle donné ? On n’en sait rien, mais l’église est 

bien là. 
 

Nos retrouvailles de l’été se poursuivent, et nous donnent 

l’occasion de belles rencontres conviviales. Nos pensées vont en ce 

début d’année à René qui ne viendra plus témoigner de son amicale 

fidélité à l’association. 

 

 Meilleurs vœux 2016 à tous et à toutes.  

N’oubliez pas de nous soutenir par vos cotisations ou votre 

aide à l’entretien du site. Toutes les propositions d’animation ou de 

travaux sont les bienvenues pour que ces vestiges ne soient pas de 

seules vieilles pierres mais un lieu de rencontre.  

 

                                          Le Bureau  

Louis Metgé, président, Roger Barbe, vice-président, Maxime 

Roque, trésorier, Bernard Roumestant, secrétaire, Nicole Deit-

Grégoire, Eric Liprendy, Malou Roumestant, Guy Sales, Régis 

Senaux, SylvianeVentura. 
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24/09/1869 : Des nouvelles du curé Ricardou à ses paroissiens  
 

 Le curé de Canac Ricardou est parti à la recherche de 
financement pour la reconstruction de son église. Il envoie, depuis Paris, 
de ses nouvelles à un de ses paroissiens, un aïeul de Daniel Roque : 
 « Il devait vous tarder de savoir de mes nouvelles. Vous deviez 
penser que j’étais perdu. Non. Je suis comme vous le voyez à Paris et je 
quêtte avec beaucoup de succès. Je pense qu’avant de revenir à Canac, je 
ramasserai bien quelque chose. Dites-le à mes bons paroissiens, à vous. 
J’ai déjà fait la connaissance de plusieurs grands personnages. J’espère 
aussi avoir l’occasion de voir l’impératrice1 lundi ou mardi prochain. Je 
ne pourrai rentrer que vers le jour le 8 décembre. 
 Il me tarde plus que vous ne croyez. 
      Adieu 
     Je vous embrasse 
     Votre tout dévoué Ricardou Curé
  

Le bonjour à votre femme, à votre beau-père à tous ceux du Ga et de Canac. 
Des compliments en particulier à Thomas et à vous les marguilliers » 
 
1 L’impératrice Eugénie, épouse de Napoléon III 
 

 

Des tables de lecture pour les visiteurs 
 

A l’initiative de la mairie de Murat-sur-Vèbre, la CC 
des Monts de Lacaune va installer des tables de lecture auprès 
des vestiges de la tour de Boissezon-de-Masviel et du château 
de Canac. 

Celles qui seront proposées aux visiteurs de Canac 
seront situées sur le site des vestiges. L’une rappellera 
brièvement l’histoire du château et l’autre les caractéristiques 
de l’architecture Renaissance de l’édifice. 

Les textes sont issus des Chroniques, l’ouvrage publié 
par l’association, et du rapport de l’étude archéologique 
menée sous la direction de la DRAC Midi-Pyrénées. Les 
dessins sont réalisés par Xavier Canat.   
 

 

Repas et balade à Canac le 23 août 2015 
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Supplique d’Aldonce de Peyrusse en 1593 
 

En 1593, les guerres de religion se terminent, Henri de Navarre prétendant au trône de France, 

abjure solennellement la confession protestante et se convertit au catholicisme pour faire valoir ses droits 

sur la couronne. Il sera sacré roi de France sous le nom d’Henri IV en février 1594. 

 L’héritier de la seigneurie de Boissezon de Masviel, Pierre de Peyrusse est décédé et sa sœur 

Aldonce de Peyrusse s’est retirée avec son époux Guillaume de Génibrouse sur ses terres de Boissezon 

après que leur château de Saint-Amans fut pris par les papistes, une première fois en novembre 1587, puis 

définitivement quelques mois plus tard et démoli. 

Le séjour d’Aldonce de Peyrusse et de Guillaume de Génibrouse à Canac est attesté à partir de 

1592 par les actes notariés rédigés par le notaire royal Boyer dans le château, documents qu’ils signent 

avec des témoins présents au château comme le précepteur de leurs enfants, un menuisier, un serrurier … 

Un document vient d’être découvert aux Archives du Tarn-et-Garonne qui précise les conditions 

du séjour d’Aldonce de Peyrusse, dame de Boissezon et de Saint-Amans dans son château de Canac.  
 

Monsieur le Sénéchal de Carcassonne au siège de Béziers  
Supplie humblement, damoiselle Andoulce de la Palu et de Peyrusse dame et seigneuresse en toute 
juridiction du lieu de Boissezon de Matviel et autres places veuve à feu Guillaume de Génibrouse 
quand vivoit Seigneur et baron de Valtouret  au diocése de Castres qui à cause de la démolition et 
ruine de ses maisons et châteaux qu’il avoit au dit Saint Amans, perte de meubles d’icelles, bestiaux, 
cabaux de toutes espèces qu’il avoit en ses métairies ruinés aussi et démolition de ses dits métairies le 
tout de valeur inestimable, le dit feu seigneur de Saint-Amans fut constraint de se retirer au dit 
Boissezon maison de la suppléante et de la en hors faire bastir et édifier une maison aux dits dépens de 
la suppléante ou partie d’icelle au lieu de Canac, maison dépendant du dit Boissezon où enfin seroit 
décédé sur le commencement du mois de juing dernier délaisse la suppléante ung couple enfents et 
une filhe et parce que le dit feu seigneur de Saint-Amans son mari n’avait rien au dit Boissezon, ni 
Canac estant propre à la suppléante et à elle advenu par le décès de ses prédécesseurs et que tous les 
biens meubles, bestiaux et cabaux du dit seigneur de Saint-Amans lui furent pris, pillés et dérobés. La 
dite suppléante ne fit faire de ce temps aucun inventaire lequel à présent voudrait faire faire pour sa 
descharge et pour lui servir lieu et temps comme besoin à ceste cause. 
Inventaire des biens et meubles …[au château de Saint-Amans] 
 

 

Des précisions sur la construction 
 

 Ce dernier texte confirmant une construction à 

partir de 1588 et qui sera habitée en 1592, conforte 

l’hypothèse proposée dans l’étude architecturale de 

Magali Cabarrou : une construction Renaissance 

élevée sur une période courte à partir de matériaux 

prélevés sur le site. Une construction en deux états 

avec un premier bâtiment pour héberger les ouvriers 

auquel aurait été rajouté le bâtiment principal et 

l’escalier monumental desservant les étages.  

 

 La construction en deux états expliquerait le 

« coup de sabre » bien visible sur la situation avant sa 

restauration. 
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Un ami nous a quittés  
 

 

René SALES, une figure familière de Canac, nous a quittés. L’église était trop petite pour 
accueillir le 28 décembre dernier tous ceux qui avaient souhaité lui rendre un dernier hommage.  

Nous présentons à son épouse Yvette, à sa fille Florence, à son petit-fils Nathan et à tous ses 
proches nos condoléances attristées. 

René, tu nous manqueras lors de nos rencontres amicales à Canac avec ton sourire, ton solide bon 
sens et ta forte présence dans tous les évènements de la vie du village … 
 

 

Soutenez l’action de sauvegarde des vestiges du château de Canac  
 

L’association « Sauvegarde du patrimoine de Canac », de type loi 1901, a pour 

objet d’accompagner par le bénévolat le projet de conservation des vestiges du patrimoine 

de Canac et leur mise à disposition au public. Elle est habilitée à délivrer des reçus fiscaux 

permettant aux donataires de bénéficier des réductions fiscales applicables au mécénat. 

Adhésion : Individuel   15 euros / an 

                 Couple       20 euros / an 

 

L’association tient chaque année à Canac une assemblée générale publique où sont présentées ses 

activités et votés les comptes rendus moral et financier. Compte rendu et budget sont disponibles sur 

simple demande auprès du secrétariat. 
 

 

Et achetez les Chroniques ! 
 

Format livre dos carré collé avec couture, couverture et cahier des 

illustrations en quadrichromie. Imprimerie Périé, Lacaune, 2013.   

En vente dans les Tabac-Presse locaux : 19,50 € 
 

Tarif préférentiel « adhérents » : 15 € (+ 5 € pour envoi par la poste) 

auprès d’un membre du bureau 
 

S

yl

vi

a

n

e 

Lionel Morvan  2012 

S

yl

vi

a

n

e 

Août 2013 


